
blera point, à beaucoup près , le v ide 

Eroduit dans notre effectif par l'impossi-
i l i l éoù se trouvent momentanément les 

constructeurs français d e produire les 
véhicula*dont nous avons un si pressant 
beso in . 

«Ouoi qu'il en soit, monsieur le minis
tre, nous allons redoubler d'efforts pour 
réduire, par l'utilisation aussi complète 
que possible de toutes nos ressources , 
les souffrances du commerce et pour 
nous éviter s e s réclamations.» 

ÉLECTIONS DU 2 JUILLET 1871 

La commiss ion de recensement des 
suffrages vient de terminer son travail . 

Les chiffres définitifs sont : 
Inscrits 32:;. 460 
Votants 2 0 8 . 8 8 5 

Général Faidherbe (élu). l u i . 4 7 0 
Testelin (élu). . . . 1 3 7 . 7 4 0 
Dupont 6 2 . 5 2 8 
De Nédonchel . . 5 5 . 1 5 9 
Divers ii03 
Bulletins n u l s . 1 . 295 

M. Daunoy, conseil ler à la cour d'ap
pel de Metz, est nommé en la môme 
qualité à la cour d'appel de Douai, en' 
remplacement de M. Vanderwal len , 
admis à la retraite. 

On lit d a n s le Mémorial de Lille : 
« M . le général Faidherbe est dest iné 

à étonner ses contemporains par la 
prudence de ses ag i ssements politi
q u e s . 

» On se souvient que , très-indiscrète
ment interrogé sur la question de savoir 
ce qu'il ferait au cas où il serait élu dans 
plusieurs départements , il répondit 
qu'il était solidaire de son ami Testel in, 
qu'il n« s e séparait pas de son an.i Tes 
tel in, e t c . 

» A. dire le v r a i , cette lettre était un 
échappatoire . 

• En voici une autre non moins pru
dente f*u point de vue de la responsabi
lité, et d'ailleurs d'une rare habileté . En 
effet , elle réserve l'avenir et dit nette
ment aux électeurs du Nord, du P a s -
de-Calais et de la S o m m e : « Continuez 
toujours à me nommer lorsqu'il y aura 
de nouvel les élect ions. Ce sont m e s co
mités qui choisiront pour moi mon dé
partement . 

» Jene me suis nul lement entendu avec 
e u x J l s J i i s P O s e n t de moi, et , sans doute , 
comme il y aura un grand nombre d'é
lections dans l'avenir, nos comités choi
siront nos trois départements l'un après 
l'autre et j'aurai ainsi à tout jamais , 
trois candidatures réuss ies qui me po
seront très-bien parmi m e s contempo
ra ins . » 

Telle est la tactique du général et voici 
«a lettre publiée par Y Echo : 

Lille, le 9 juillet 1871. 
Monsieur le directeur, 

Honoré d'une triple élection dans le Nord, 
la Pas-de-Calais et la Somme, je vais être 
appelé à opter pour un de ces départements. 

Egalement reconnaissant envers eux de la 

marque d'estime qu'ils m'ont donnée,n'ayant 
pris aucnn engagement avant l'élection, je 
ne veux être guidé dans nia résolution que 
par l'intérêt, général du pays, en faisant 
abstraction des raisons personnelles qui 
pourraient m'influencer. 

Je vais donc prier MM. les présidents 
des comités électoraux de Lille, d'Arras et 
d'Amiens, de s'entendre et de me dicter 
mon choix; je me conformerai à leur déci
sion. 

Veuillez agréer, monsieur le directeur, 
l'assurance de mes sentiments les plus dis
tingués. 

L. FAIDHERBE. 

Pour faire droit à de nombreuses ré
clamations qui se sonté levées sur l'heure 
peu avancée à laquelle les gri l les du 
square Notre-Dqme sont fermées et la 
circulation interdite au public, l 'Admi
nistration municipale v ient de décider 
qu'à dater d'aujourd'hui, le square res
tera ouvert jusqu'à la chute du jour, 
c'est-à-dire jusqu'à l'heure rég lemen
taire où le gaz doit être al lumé dans tou
tes les rues de la vi l le . 

Houbaix, le 10 juillet 1871 . 
(Commit nique. ) 

Et quel temps fut jamais plus fertile en mi-
[racles ! 

Le Progrès du Nord se convertit; la 
chose est authentique, on n'en peut plus 
douter . Ecoutez plutôt les pieux consei ls 
qu'il adresse aux habitants d'Hazebrouck 
et de l 'arrondissement : 

« Prions Dieu, avec ferveur, afin 
qu'il nous accorde la grâce de persévé
rer et d'éclairer nos institutions. Atta
chons-nous à défendre nos intérêts 
comme nous défendions notre sainte 
religion. » (1) 

Vous devinez bien qu'il s'agit ici d e s 
institutions et des intérêts républicains . 
Mais vous imaginiez-vous les rédacteurs 
du Progrès faisant des neuvaines avec 
les paysans f lamands, pour obtenir du 
Ciel le maintien de la Républ ique? 

A moins pourtant, qu'il ne s 'agisse ici 
que d'un prochain intérêt é lectoral , et 
que le Progrès n'ait voulu montrer à s e s 
lecteurs une fois de plus 
Comme il sait de traitresse manière, 
Se faire un beau manteau de tout ce qu'on 

[révère. 

Nous l isons dans Paris-Journal : 
« Hier, à sept heures , le commissa ire 

spécial de police attaché à la gare du 
Nord, recevait la dépêche suivante : 
« Commissaire de Feignies à commis

saire de Paris en gare. 
« Prière de vis i ter minut ieusement 

les bagages du train n° 28 , venant de 
Bruxel les , et p lombés à F e i g n i e s . Un 
vol important a été commis , consistant 
en bas de soie, foulards et autres soie
r ies . Me prévenir si vous découvrez 
quelque chose . » 

« Le train n° 28 entra en gare à 7 heu
res et demie , avec un retard de deux 
heures . Malles, va l i ses , sacs de nuit fu
rent examinés avec la plus grande atten
tion, mais sans aucun résultat. 

(1) Progris du JVtW du lundi 10 juillet 1871 : 
lettre J. Vanden Booden Dnyvel. 

« La même vis i te minutieuse eut lieu 
à l'arrivée du train express de 10 heures 
o minutes , et fui suivie du même résul
tat négatif. » 

On'noué écrit de Dunkerque, le 7 juil
let : 

« Une rixe entre portefaix français et 
belges a eu l ieu hier, vers dix heures 
du matin, sur le quai ouest du bass in du 
Commerce. Quatre Be lges ont été jetés 
par les Français dans ce bass in , mais 
ils en ont été retirés immédiatement par 
leurs camarades; ils n'ont reçu aucune 
blessure g r a v e . 

» Les agresseurs étaient les Français; 
ils avaient engagé les Be lges à deman
der une augmentation de salaires.ou à 
se mettre en grève, mais ceux-ci ayant 
refusé, les Français se sont réunis au 
nombre de cinquante environ et ont 
cherché à empêcher un nombre è. peu 
près égal de Belges de travailler au dé
chargement des nav ires . 

» Quatre des agresseurs ont été arrê
tés par la pol ice. » 

Une bande de filous, v ient d'être ar
rêtée par la brigade de sûreté, de Lille. 
Ce sont les nommés Paul Rigaut, Henri 
S l e p , Arthur W i n s , Célestin Cliquen-
nois, André Verschuèrpn, Marie Somer-
lynck et Marie Mullier, ces deux derniè
res filles soumises . 

Les trois premiers ont commis des 
v o l s de toiles au préjudice de plus ieurs 
commerçâfhts de la vil le. André Vcr-
schueren était le récéleur et achetait à 
vil prix le produit du vol . 

C'est en surveil lant la fille Somer-
lynck soupçonnée de vol de bijoux et de 
porte-monnaie que la police parvint à 
découvrir les voleurs de toi les . Celte 
femme attirait chez elle ou dans des 
hôtels garnis , des passants qu'elle dé 
pouillait, pendant leur sommeil . Au 
moment de son arrestation, elle fit de s 
révélat ions qui mirent la police sur la 
trace des coupables . 

Sur les indications des filous, la fille 
Mull ier,âgée de 28 a n s , dont la spécialité 
était de déval iser les garnis , a été égale 
ment arrêtée. Elle aura à répondre éga
lement d'un vol d'effets d'habillement, 
commis à Roubaix tout récemment. 

BOURSE DE PARIS 
du 10 Juillet 

Rente 3 p. "/. 5« ** 
— 4 1/2 p. •/ 84 50 

Nonvel emprunt 88 45 
i J - i i . i„ i — 

F A I T S D I V E R S 

On annonce, pour le 23 de ce mois, IPS 
élections du conseil municipal de Paris. Ces 
élections seront faites en conformité de la 
loi du 24 avril 1871, par quartier : Chaque 
quartier nommera, au scrutin individuel, un 
Srtul membre du conseil municipal ; comme 
il y a 80 quartiers, il y aura 80 conseillers 
municipaux. La division des arrondisse
ments en quatru quartiers est fort ancien
ne, elle n'avait guère eu jusqu'à présent 
d'autre intérêt que de fixer l'étendue du res

sort des commissaires de police. Les quar
tiers sont très-tuégalenienl peuplés, ce qui 
avait fait hésiter l'Assemblée nationale à 
leur attriuuer à chacun et uniformément, un 
conseiller ; mais on a pensé qn'il fallait con
sidérer le conseil municipal de Paris de la 
même façon qu'on a considéré les conseils 
généraux des départements, composés d'un 
conseiller par canton, quelle que soit d'ailleurs 
la population du canton. Le quartier le plus 
peuplé est le quartier de la Roquette, dans 
le onzième arrondissement, avec 4»,000 ha
bitants et le quartier le moins peuplé, est le 
quartier de la Porte-rDauphine, dans le 16e 
arrondissement, avec 4,400 habitants. 

— Un mouvement sensible de concentra
tion dans l'intérieur de la ville s'opère en 
ce moment parmi les troupes de l'armée de 
Paris. La zone militaire, formidablement 
gardée, il y a quelques jonrs.ne compte plus 
que quelques compagnies à peine suffisantes 
pour faire le service de la Place. Les bara
quements, remis en état, reçoivent tous les 
jours de nouvelles troupes rentrant du de
hors, et sous peu, plus Je 15,000 hommes 
seront cantonnés autour des Invalides et de 

TEcole-Militaire. 
De plus, beaucoup de régiments ont été 

avisés de leur prochain départ de la garnison 
de Paris; quelques-uns même connaissent déjà 
le nom de la prochaine destination et s'ap
prêtent à partir. Ces' mouvements de trou
pes s'expliquent dans les cercles militaires 
par la prochaine levée de l'état de siège; oii 
allait même aujourd'hui jusqu'à assigner à 
cette mesure importante, la date de lundi 
prochain, 10 juillet. 

Parmi les communeux arrêtés hier soir, 
nous citerons : 

Arthur Jaime, frère du vaudevilliste, ar-
î-êté dans les bureaux du Comptoir d'es
compte, où il était employé; Gouverneur, 
ex-chanteur et marchant ambulant, qui, sous 
la Commune, présidait particulièrement à 
l'arrestation des réfractaires. Reconnu, rue 
Bonlard, par un individu qu'il avait voulu 
faire fusiller, il a essayé de nier d'abord 
son identité; puis, reconnaissant l'impossi
bilité de jouer davantage ce rôle, i s'est 
laissé conduire chez le commissaire de police 
en disant : « Donnant donnant, t 

On a arrêté encore, dans le quartier de la 
place du Trône, les frères Baudouin. L'un 
d'eux, Eugène Baudouin, avait joué, en pe
tit, le rôle de Raoul Rigault en arrêtant, lors 
de l'entrée des troupes régulières dans Pa -
ris, un certain nombre d'otages, parmi les
quels le sieur Délia Rocca, l'ami et 1 e té
moin à décharge du prince Pierre Bonaparte 
dans le procès de Tours. 

Le temps lui a manqué pour faire assas
siner tous ses otages, il a pu cependant tuer 
le sieur Héron d'un coup de pistolet. 

Les frères Baudouin, accusés d'assassinat, 
comparaîtront devant la cour d'assises. 

Commerce 
Havre, lundi, 10 juillet 1871. 

(Dépêche de MM. Kablé et C , représentés 
par M. Bulteau Desbonnets.) 

Ventes , 7 ,000 b . ; grandes affaires; 
hausse ; Oomra, l ivrable, 8 9 . 5 0 ; très-
ordinaire, 111 ; l ow 110/111 . 

Liverpool, lundi 10 juillet. 
(Dépêche de MM. Kablé et C:* représentés 

par M. Bulteau Desbonnets.) 
Ventes , l a à 20 ,000 b , ; marché actif, 

haussant . 

HAVRE. — sAMMrt 8 jutiurt « M . —**-
ton*. — Nous a*oi» rstroMWtV «voe gr«d« 
animation dans le marché aujourd'hui, la fi
lature ayant de nouveau fait des achats as
sez considérables en disponiWe pour couvrir 
le* contrats à livrer qu'elle a pa faire cette 
semaine. On est très ferme pour, le colon 
classé etjl'on a même parfois obtenu l à -
fr. de mieux que ces jours derniers pour • 
certains lots de ctassemens intermédiaires. 
A livrer, on a aussi payé de mieux pour pe
tits cotons Louisiane, et outre que l'on a pu 
vendre, ce qui—«^arrivait pas toujours ces 
derniers temps, on s'est raffermi de 2 fr. 
environ pour ces petites désignations ; en 
cotons de classes pins élevées, en a fait du 
strict good-ordinary à 105 et 105 fr. 10, et 
low-middling à 110 f., mais on demande ac
tuellement plus cher. 

Les cotons de l'Inde ont eu aussi leur lar
ge part du mouvement. Après avoir pris 
tout ce que l'on trouvait du fair Oomra à 
86 et 86 fr. 80, on a payé 87 et 87 fr. 50, 
et même 88 fr. Jponr fair par steamer parti 
le 30 juin. — Actuellement, on demanie 
assez généralement ce prix pour fair par voi
lier. — Du fally fair a été successivement 
payé 88 et 89 fr. — En autres cotons on a 
tait de l'Hingenghaut à 90 fr. , des Vingoria 
à 82 fr . , des Cocanadah .départ d'avril â 85 
fr. 

Les ventes notées à quatre heures vont a 
10,016 b . , et le^marché clôture en très-bon
ne position. 

Sucres. — E n même position, mais avec 
des affaires limitées, et on a seulement ven
du 21 bqs Antilles, usines à 62 fr. le sucre. 
La bonne 4* se paierait 58 fr. pour lots de 
'conveuance. 

Laines. — Les cours sont de plus en plus 
fermes, et on a payé «10 fr. les 100 kil. 
pour 24 b. Monte-Video, suint, venues des 
entrepôts. 

ETAT-CIVIL DE ROUBAIX 

N A I S S A N C E S 

7 Juillet.— Térasse Stéphanie, rue Saint-
Ange.— Pattyn Gustave, au Pile.— Lesage 
Philomène, au Jean-Ghislsin. — Pruvost 
Céline, rue de l'Arc. — Coppens Marie, 
à l'Epeule. — Vecmylen Edouard, rue du 
Collège. — Decocqman Joseph, au Pile. 

8 Juillet.— Vercleyen Gustave., rue des 
Fondeurs. — Lagaesse Edouard, rue des 
Longues-Haies.—Lagaesse François, rue des 
Longues-Haies.— Gherlier Victor,-au Eon-
tenoy. — Vanovertveld Henri, au Raverdy. 
— Bernaert Marie, rue ducoqTrançais. — 
Pouilly Georges, rue de Lille. 

D É C È S 

7 Juillet. — Gaurin,Adèle, 7 ans, rue de 
l'Allouette.— Deconreelles Arthur, « jours, 
rue du Bois.—Albert Joseph, 9 mois, rue 
de l'Allouette. 

8 Juillet. — Cassen Philippine, 69 ans, 
ménagère, rue du Moulin-Brulé.— Parent 
Ferdinand, 46 ans, journalier, à l'Hôpital. 
—Fonroier Sidonie, 2 ans.à l'Epeule.—Les-
selier Louis-Jean, 61 ans, journalier-à l'Hô
pital. — Coenne Marie, 7 mois, à ÎTEpeuIe. 
—Hindré Paul, 15 Jours, me dnPays. 

COMPOSITEURS 
On demande de buite de b o n s 

Compositeurs pour le journal et les o u 
v r a g e s de vi l le . 

S'adresser à l' imprimerie du Journal 
de Roubaix,rue Nain , 1, Roubaix. 
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i d . i d . 1 0 e . . . 
C o m m u n a l e s 

id . 5 e . . 

A l g é r i e n n e s 6 • [ « r. a 1 8 8 f. j . t o u t 

F o n c i e r co lon ia l 6 0 | 6 r . i 6 8 6 f — 

— 6 6 r 0 r . à S O O f — 

if 
Orléans 1 8 4 8 , 4 0 | 0 . . j u i l l e t . 

R o u e n 4 7 - 4 » , B 6 | 6 . 0 . . i d . 

H » r e 1 8 4 8 , B 6)6 s e p t . 
L j o n 1 8 3 1 - 5 1 , 5 0 [ » . . . . oc l . 

Oaes t 1 8 3 1 - 8 4 , 6 0 | 0 . . ju i l ld t 

u t S Or», r. 4 6 8 0 f r . . . ' j u i n . 

S ( B i l e B 0[0 . f a r . p . l 'Est , j u l 

S l « ledi t . 5 0 | 0 . f . p . l 'Eta t . , o c t . 

«25 . . 

»3<> . . 

. « 0 2 50 

37 5 0 

8 6 80 

. 9 5 . . 

4 4 0 . . 
431' . . 

9 J . . 

3 6 0 . 

8 0 . . 

110 

4 * 0 

4 1 0 

1000 . . 
.»70 . . 

.1000 . . 
.««0 . . 
1000 . . 
487 80 

1 1 5 . . 
. 3 9 3 . . 

4 - 0 . . 
2 7 6 2 5 

8 8 . . 

4 4 5 . . 

4 3 0 . . 

3 7 0 

1 8 

Bourbonna i s ju i l l e t . 

Méditer . 1 8 5 2 - 5 3 , g a r . . . i d . 

Noed -, i:' 
Orléans id 
V i c t o r - E m m a n u e l , g a r . . o c t . 

id. 1 8 6 3 . . i d . 

Craud-Ceulral 

Genève 1835 
1837 

Lyon 3 0 | 0 
| Lyon-Fus ion 

1 8 6 6 . . . . 

I Ouest , g . par l 'Etat . 

| L i l l e 4 BélhunW 

. ju i l l e t . 

. . i d . 

. j u i l l e t . 
. . . o c t . 

. ju i l l e t . 

oct. 
JMédoc '. j u i l l e t . 

/ G i sors -Pont -de - l : Arehe . . i d . 

^ C i s o r s - V e r n o n o e t -

' crp ignan-Prades Jui l le t . 

JMidi, g . par l 'Etat i d . 

• E s t , g . par l 'Etat j u i n . 

l A r d e n n e a , g . p . l ' E u t , j u i l . 

i D a u p u i n e , g . p . l ' E u t , i d . 

I B e s s é g e s 
Charentes 

V e n d é e 

R o m a i n s 
L o m b a r d s - . 

S a r a g o s s e 
Pampc lune 

l l l o r d de l ' E s p a g n e . 

P o i t u g a l s 

o c t . 

. . i d . 

. . i . 

. . I d . 

j u i l l e t . 

. . t d . 

. . . i d . 

, . . i d . 

. . . o c t . 

. . i d . 

E a u x , U t 1 5 f r . r- » 5 M f r . . . 

G s i p a r i s i e n , Int . « 8 f r . * 
L i U mi l i ta i re s , I n t . * > f r . r . 6 8 8 fr. 

O m n i b u s , i n t . 1 8 f r . r . 4 5 0 » f r . . . 

C o m p a g n i e i m m o b i l i è r e 

Transa t lnnt iqnes , int . SB fr. r .a 1 » » 

S u e s , I n t . » * f r . r . i O O f r 

T a b a c s d'Italie, int . 1 1 fr . 5 0 

F o n c i e r s u i s s e B M 

3 1 5 . . 

3 1 0 . . 

3 1 2 5 0 

308 7 3 

3 0 0 . . 

2 9 5 . . 

197 . . 

3 0 6 . . 

2 9 7 . . 
3 0 2 .10 
1 1 5 . . 

307 5 0 
2 8 3 . . 

2 9 2 . . 

170 .. 
953 75 
168 .. 
233 .. 
19* 80 
196 50 
18» 80 
.89 80 
116 .. 

«90 

300 
410 .. j 

B375.. | 

315 .. 
310 .. 
312 80 
307 .. 
285 .. 

300 .. 
293 .. 
293 .. 
298 78 
307 .. 
291 80 
302 60 

ns .. 
2 8 5 . . 

2 7 5 . . 

« 8 0 . . 

3 0 0 . . 

2 8 8 . . 

2»< 5 0 

2 9 » . . 

3 0 5 . . 

»7» . . 

2 5 3 7 3 

1 6 8 . . 

9 3 4 S » 

183 5 » 

1 8 0 . . 

. 8 1 . . 

1 1 6 . . 

4 1 5 . . 

4S0 . . 

4 « 0 . . 

4 8 5 . . 

181 S> 

40» . . 

3 * 0 . -

4 6 1 9 5 

3 M B » 

PRIMES REPORTS 

S0|» 

E m p r u n t "Malien' 

Habi l l er 
Crédi t foncier 
S o c i é t é g é n é r a l e . . 
L y o n 
Gaz 
Mobil ier e s p a g n o l . 
Autr ich iens 
Lombards*. 

d t 1 8 
dt 1 0 
dt 1 0 
dt 1 0 
dt 1 » 
d t 1 0 
d t 1 0 
d t 1 0 

, d t 1 0 

F I N C O U S A N T F I N PROCHAIN 
5 3 6 0 i 8 3 » 
5 3 8 5 1 8 4 M 
8 4 6 6 4 5 4 71 

C O M P T . A L1QU1D. LIQCID 4 L ' A U T R E 

. 1 . . 

i l 80 

C 13 

1 5 0 

37 80 
41 . . 
8 5 0 0 

9 6 . . 

15 . . 

1 8 . . 

18 . . 

1 8 . . 

60l0 

8 0-0 

1 4 1 8 

80)0 

1 0 i 0 

3 5 0 0 

5 0 l 0 

Caisse Mirés 
Sous -Compto i r d e s E n t r e p r e u 

Comptoir N a u d (Bonnard) 

Crédit l y o n n a i s 
S o u s - C o m p t o i r du c o m m e r c e 

Crédit foncier su i sse 

Crédit rural 
Messager ies i m p é r i a l e s 
Docks de Saint -Ouen 

Doeka de Marseil le 

Magaains g é n é r a u x 
Compagn ie g é n é r a l e d e s E a u x 

Compto ir i n d . l in ière 

G a i central L e b o n 

G a i g é n é r a l 
G s z de Marsei l le 

U n i o n de» g a i • 
G a i de B r u x e l l e s 

Call 
O m n i b u s d e P a r i s 

Vo i tures 
R o m a i n p r i a i l é g i ê e 

Viei l le-Montagne 
G u i l l a u m e - L u x e m b o u r g 

Id. ob l iga t ions p r i v i l é g i é e s 

E s t - U o n g r o l s 
S a l i n e s d e l ' E s t J- »*rU-
T r a n s e o n t l n e n U l B o n » 8 6 - 0 . 

S u e » . — D é l é g a t i o n 

C i b l e français 

F O N D S É T R A N G E R S . 

Autr ich ien» 1 8 8 1 S « i» jnHlet . 

i d . 1 8 6 5 , «O» fl l o i n . 
Domain ia l e» au tr i ch . r . 5 » 0 . mara . 

E m p r u n t d a n u b i e n 8 » [ 6 Jui l le t . 

E m p r u n t b o u g r o i s 1 4 . . . 

E m p r u n t é g y p t i e n , 7 • • » M . . . 

M. o b l i g . k y p o l b é e M . . . 

Obl igat ion» mexica ine» 

K m p . O t t o m a n 1 8 8 6 j u i l l e t . 

I d . M. 1 8 6 8 i d . . . 

M . id . 1 8 8 8 M . . . 
E m p r u n t r o m a i n 8 0[0 j u i n . 

E m p r u n t russe 1 8 8 7 
Id 1 8 8 . . . . . . 

Honduras s n t r s . 
E m p r u n t t u n U l e n 1868 

I d . i d . 1 8 8 8 
B o n i lombards 1 8 6 8 mara. 

M . 1 8 7 0 - 7 4 I d . . 

«ans M.. 
lins H.. 
i*n u.. 

I 1 8 7 » « . . 

. 1 4 . • 
1 8 0 . . 

2 6 5 » 
5 1 9 5 0 
4 0 0 . . 
3 8 0 . . 
6 3 8 . . 
6 0 0 . . 
1 1 8 . . 
4M . . 

4 9 0 . . 
-e*S . . 
4 1 6 9 5 

4 0 8 . . 

4 8 9 8 0 

4 . 3 . . 

8 8 4 . . 

6 8 5 . . 

2*7 8 0 

9 8 8 . . 

?*S . . 

183 . . 

8 6 6 . . 

2 9 8 • • 

8 0 0 . . 

131 8 3 
4 6 5 . . 

8 4 0 7 1 

9 8 8 7 8 

. 7 5 . . 

8 1 3 . . 

3 6 1 56 

1 6 0 . . 

3 1 8 . . 

3 1 7 9 » 

3 8 0 . . 

. 8 5 . . 

. 8 5 . . 

8 4 7 . . 

1 3 0 . . 

1 7 » . . 

1 8 7 8 0 

4M .. 

4 9 9 8 6 

4 » * 5 » 

4 8 * 6 0 

4 M 8 8 

I l B 

1 8 5 . . 

1 5 8» 

5 2 5 . . 

378 . . 

140 

3 9 5 

131 8 3 

4 6 5 . . 

3 1 3 . . 

2 8 6 1 5 

3 1 8 7 8 

1 » . . 

821 M 

347 8» 
118 . . 

' J 


